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 Accélérer la construction de la grande 
région euro-méditerranéenne : c'est possible

Depuis sa création, en 2006, l’IPEMED œuvre pour promouvoir, par 
l’économie, une intégration régionale « en profondeur » des deux 

rives de la Méditerranée. 

Région en devenir, l’espace euro-méditerranéen est néanmoins traver-
sé par des crises multiples qui ne permettent pas de voir les ébauches 
d’un tel rapprochement. Cependant, trois tendances lourdes sont à 
l’œuvre.

La régionalisation de l’économie mondiale. Après l’hégémonie de 
la mondialisation croissante (1980-2008), on assiste à l’émergence de 
grands bloques (ASEAN, ALENA) dans lesquels les industriels profitent 
de la proximité géographique (préférence pour les circuits courts) et de 
la complémentarité (des ressources et des biens et services produits) 
pour dégager des gains de productivité. Le capital est déjà à l’œuvre 
dans certains PSEM. Il met en place des dynamiques de coproduction 
dans des zones géographiquement proches, mais avec des niveaux de 
développement différents.

Des défis communs qui nécessitent d’une réponse collective. En 
Méditerranée, ces défis sont nombreux et demandent une mutualisa-
tion des efforts et des coopérations renforcées : création d’emplois, 
changement climatique, sécurisation des approvisionnements et des 
investissements, migrations, insécurité, etc. Aucun pays ne peut y ap-
porter une réponse individuelle.

La convergence des valeurs qui se reflète notamment dans la 
confluence des taux de fécondité et d’alphabétisation des adultes mais 
également dans l’apparition d’un socle de « préférences collectives » 
partagées entre pays de la région.

Ces tendances lourdes sont au cœur du scénario de convergence 
euro-méditerranéenne imaginé par l’IPEMED qui implique la mise en 
place des coproductions, une redistribution de l’appareil de production, 
un partage de la valeur ajoutée, une convergence normative, des trans-
ferts de technologie et la mise en place des filières dans des secteurs 
structurants. 

De plus en plus des milieux politiques et professionnels adhérent à ces 
préconisations.

Le choix a été fait, dès le départ, de 
se concentrer sur un nombre limité 
de secteurs structurants, à fort po-
tentiel (eau, énergie, investissement, 
etc.). L’avènement des printemps 
arabes a mis en avant d’autres 
secteurs, également porteurs de 
richesse et de création d’emplois, 
comme la santé, le numérique et 
l’ESS. 

Dix ans de réflexion, de débats et 
de confrontation d‘idées, nous ont 
permis d’établir un diagnostic par-
tagé et d’aboutir à des propositions 
concrètes.

 �Méditerranée 2030,  
un avenir commun

Avec les acteurs clés de la prospec-
tive, l’IPEMED a élaboré une vision 
commune de l’avenir de la Méditer-
ranée et promu, comme possible, 
le scénario de la convergence mé-
diterranéenne soutenant des dyna-
miques de coproduction et la mise 
en place des filières qui sont déjà à 
l’œuvre.

 �La convergence  
par la coproduction 

Il s’agit de favoriser une intégration 
régionale  qui contribue au déve-
loppement d’une économie plus 
équitable et durable à travers des 
dynamiques de coproduction. Ainsi, 
l’IPEMED a mise en place l’Obser-
vatoire de la coproduction en Médi-
terranée, sous forme de réseau.

 Les leviers de 
l'intégration 
économique :  
la Méditerranée  
en mouvement

UNE RéGION EUROMED 
À INTéGRER EN 
PROFONDEUR :  
LE PROJET 2006-2016
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 De la 
Méditerranée 
marginale à la 
Méditerranée 
centrale :  
La Verticale

Aujourd’hui, un nouveau 
contexte international se 

dessine. Il est caractérisé par 
deux dynamiques. 

Le changement de comporte-
ment de certains acteurs clés 
comme l’UE avec la nouvelle 
PEV, les PSEM qui diversifient 
leurs partenariats économiques 
et les entreprises qui se déploient 
en Afrique sub-saharienne.

La montée de la régionalisa-
tion avec le compactage des 
chaînes de valeur sur un nombre 
limité des sites à proximité les 
uns des autres mais dans des 
espaces différents.

En conséquence, l’espace eu-
ro-méditerranéen est nécessaire 
mais il n’est plus suffisant. Il doit 
être élargi à l’Afrique sub-saha-
rienne. De marginale, la Médi-
terranée redevienne centrale. 
D’où l’intérêt de développer 
des nouvelles coopérations en 
allant «  cap au Sud  » afin de 
faire émerger une grande région 
mondiale Afrique-Méditerranée- 
Europe (AME). 

C’est dans cette optique que 
l’IPEMED a décidé de s’en-
gager à l’avenir dans le projet 
de Fondation internationale La  
Verticale (AME). 

 �L'énergie, une 
nécessaire anticipation

Notre think tank œuvre à la défini-
tion d’un nouveau partenariat éner-
gétique autour d’une Communauté 
Méditerranéenne de l’Énergie (CME) 
qui permettra au bassin méditerra-
néen de relever le défi du change-
ment climatique tout en favorisant 
le développement des nouvelles fi-
lières industrielles.

 �Sécuriser l'accès à l'eau 
et à l'assainissement

L’enjeu est de faire face à la situa-
tion de stress hydrique structurelle 
des PSEM et de sécuriser l’accès à 
l’eau et à l’assainissement en pro-
posant une régulation régionale, au-
tour d’une Agence méditerranéenne 
de l’eau, et la mise en œuvre des 
mécanismes de financement inno-
vants sur la navigation de plaisance 
et des marchandises. 

 �La sécurité alimentaire, 
une priorité dans les PSEM

Un autre secteur clé est celui de 
l’agriculture, dans lequel l’IPEMED 
préconise la mise en place d’une 
« PAC méditerranéenne  » intégrant 
les indications géographiques, l’or-
ganisation des filières agroalimen-
taires territorialisées, la mise en 
place de contrats d’approvisionne-
ment à moyen terme et l’augmen-
tation de la production locale afin 
d’assurer la sécurité alimentaire des 
populations. 

 �La sécurisation  
des investissements

Assurer la mobilité des capitaux et 
sécuriser les investissements de 
long terme en Méditerranée passe, 
pour notre think tank, par la promo-
tion des dispositifs de garantie et de 
financement des projets, notamment 
d’infrastructure, et par un cadre ré-
glementaire harmonieux pour les 
PPP dans la région.

 �L'Économie Sociale et 
Solidaire (ESS), " sas " 

entre économie formelle  
et informelle

Il s’agit de promouvoir un écosys-
tème institutionnel, légal et financier, 
simple à appliquer, permettant l’es-
sor de l’ESS et de répondre aux be-
soins des populations du Sud.

 �Une plus grande 
mobilité économique

L’objectif est de favoriser la mobilité 
en passant d’une logique adminis-
trative de la migration à une logique 
économique de la mobilité, en sécu-
risant le parcours des migrants et en 
valorisant le rôle des diasporas.

 �Santé, nouvel enjeu 
partagé

L’IPEMED œuvre pour le renforce-
ment des coopérations dans la san-
té, d’où notre initiative de mettre en 
place une Dialogue 5+5 de la Médi-
terranée occidentale et d’encoura-
ger une convergence des marchés 
du médicament au Maghreb.

 �Numérique, quelle 
politique euromed ?

Pour accompagner la mutation de 
l’économie numérique et collabora-
tive, notre think tank prône le pas-
sage d’une logique de consomma-
tion de numérique à une logique de 
production des contenus et des acti-
vités à haute valeur ajoutée, notam-
ment au Sud.

 �Un système de transport 
intégré

Notre réflexion cherche à libérer le 
potentiel du transport ferroviaire, 
colonne vertébral de l’intégration 
euro-méditerranéenne.
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